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Actualités

Exploration de l’hydrogène blanc à Guigues : la population s’informe
Mylène Falardeau | Journaliste de l’Initiative de journalisme local

La découverte, l’été dernier, d’hydrogène 
blanc à Saint-Bruno-de-Guigues a suscité 
de nombreuses questions parmi les 
résidents et les élus de la municipalité. 
Après le prélèvement d’échantillons par 
l’Institut national de la recherche scienti-
fique (INRS), les analyses ont révélé une 
concentration élevée de cet élément. 
Afin d’informer la population, une soirée 
d’information s’est tenue le 25 février 
dernier.

Les gens pouvaient poser leurs questions 
à l’entreprise Québec Innovative Material 
Corp. (QIMC) ainsi qu’aux représentants 
de l’INRS. Les résidents se question-
naient notamment sur les travaux de 

recherche sur l’hydrogène blanc ainsi que 
leurs résultats et l’impact qu’ils pourraient 
représenter. C’est plus de 60 personnes 
qui ont assisté à la rencontre. 

Pour Tomy Boucher, maire de St-Bruno-
de-Guigues, la rencontre s’est 
bien déroulée dans son ensemble. 
«L’entreprise est venue expliquer ce 
qu’est l’hydrogène blanc et pourquoi il y 
en a à St-Bruno-de-Guigues. Je crois que 
l’objectif de la rencontre a été atteint. 
Les gens ont pu poser leurs questions 
ou partager leurs inquiétudes. Nous 
sommes satisfaits du déroulement de la 
soirée. De notre côté, nous continuons 
à nous montrer curieux par rapport à 

ce qui se fait, tout en 
demeurant prudent.»

L’observation des 
propriétés et des 
quantités d’hydro-
gène blanc dans la 
municipalité se pour-
suivra à l’été. «Selon 
les résultats que nous 
avons eus de QIMC 
à la suite des travaux 
de l’INRS, c’est qu’il 
y a de l’hydrogène 
blanc à St-Bruno-de-Guigues, c’est 
certain. Maintenant, ils veulent savoir 
qu’elles sont ses caractéristiques et en 
quelle quantité la retrouvons-nous. Les 
prochaines données recueillies par les 
chercheurs serviront de paramètres au 
gouvernement du Québec pour l’enca-
drement législatif sur l’exploration de 
l’hydrogène blanc», a poursuivi monsieur 
Boucher.

La découverte d’hydrogène blanc 
pourrait avoir un impact majeur sur 
le développement économique de la 
région. «Tout promoteur qui débarque 
dans une municipalité démontrant un 
potentiel de développement écono-
mique, je crois que l’on doit écouter 
ce qu’il apporte et se renseigner sur ce 
qu’il fait. Nous devons prendre connais-
sance des enjeux et des impacts. Nous 
n’avons pas pris position sur le projet, 
mais demandons au promoteur que 
leurs pratiques se déroulent à l’inté-
rieur du cadre légal. Ce point n’est pas 
négociable. Nous demandons que leurs 
travaux ne soient pas dommageables ou 
irréversibles pour l’environnement.»

Données recueillies à Guigues
C’est d’ailleurs à Guigues que QIMC a 
enregistré, cet hiver, une concentration 
de 7119 particules par million (ppm) à 
une profondeur de 50 mètres avec un 
plateau à 2886 ppm. D’autres points 
d’observations ont obtenu des valeurs 
allant de 550 à 2400 ppm. L’observation 
de fortes concentrations d’hydrogène 
dans les roches fissurées ou dans le sol 
confirme les observations antérieures 
que l’hydrogène provient de sources 
géologiques profondes et de processus 
de fermentation biogénique impliquant 
de la matière organique dans le sol. 
De plus, l’entreprise mentionne la 
quasi-absence de dioxyde de carbone 
et de méthane confirmant la pureté 
d’hydrogène (Communiqué de QIMC 
du 21 janvier 2025).

Prévision des travaux en 2025
C’est d’ailleurs à Guigues que QIMC 

concentrera la majeure partie de ses 
activités dès le printemps prochain. 
Des échantillons de sol et de gaz seront 
pris sur une base hebdomadaire sur 
les six puits d’observation déjà utilisés 
pour la collecte. Une équipe de l’INRS, 
spécialisée en hydrogéologie, viendra 
implanter quatre autres puits du même 
genre à la fin du mois de mai. La collecte 
de données se poursuivra à cette 
fréquence ou sur une base bihebdoma-
daire si les résultats démontrent une 
stabilité. Ils souhaitent ainsi recueillir un 
échantillonnage de trois mois sur les 6 
puits et obtenir des données de base 
sur les nouveaux puits d’observation. 

QIMC a d’autres secteurs d’activités au 
Québec, en Ontario, en Nouvelle-Écosse 
et à Terre-Neuve. Le site appelé Lorrain-
Bucke se trouve sur la rive ontarienne 
du lac Témiscamingue. Il fait partie de la 
même formation géologique que le site 
témiscamien. Il fera l’objet de travaux 
d’exploration à la mi-juin. 

Les élus de St-Bruno-de-Guigues ont 
demandé à QIMC. d’informer sa popu-
lation en amont des travaux. «  Dans 
une situation comme celle-ci, nous 
ne voulons pas être mis devant le fait 
accompli. Nous voulons assurer une 
transparence à chaque étape. En bout de 
ligne, nous voulons le bien des citoyens 
avant celui du promoteur. C’est pourquoi 
nous avons tenu cette rencontre afin que 
la population soit informée de ce qu’il se 
passe dans leur municipalité », termine 
monsieur Boucher. 

La découverte d’hydrogène blanc à 
St-Bruno-de-Guigues soulève à la fois 
des intérêts et des interrogations. Alors 
que les recherches se poursuivent 
pour mieux comprendre ses propriétés 
et son potentiel, l’avenir de cette 
ressource dans la région dépendra des 
résultats des analyses et des décisions 
gouvernementales entourant son 
encadrement. D’ici là, la population 
et les élus demeurent attentifs aux 
développements à venir.

Levy Dulong

Dévoilement du nom 
 de la mascotte de la 

camPAGNE Fais pas l’autruche 
Les centres de services scolaires (CSS) 
de la région ont dévoilé le nom officiel 
de la mascotte qui accompagnera la 
campagne régionale Fais pas l’autruche. 
Le 26 février dernier, à Nédélec, le grand 
gagnant du concoursorganisé pour 
trouver le nom de la mascotte a été 
révélé : il s’agit de Madame Vigie.

Choisi pour sa signification forte et en 
adéquation avec le milieu scolaire, ce 
nom porte une double symbolique. Le 
mot Madame évoque le respect, la bien-
veillance et l’importance de la civilité, 
tandis que Vigie renvoie à la vigilance et 
à la sécurité, des valeurs essentielles au 
cœur de cette initiative. À la fois simple, 
mémorable et évocateur, il représente 
parfaitement l’esprit de la campagne.

Derrière ce choix se cache un jeune 
élève du Centre de services scolaire du 
Lac-Témiscamingue. Lévy Dulong, élève 
de 1re année à l’école de la Petite-Ourse, 
a proposé ce nom avec créativité et 
engagement. En guise de récompense, 
il a reçu une carte-cadeau de 500 $ à 
utiliser chez Go Sport à Ville-Marie. En 
présence de l’élève et de l’attachante 
autruche symbolisant la campagne, 
le dévoilement officiel a marqué un 
moment festif et rassembleur.

L’engouement pour ce concours a été 
remarquable : près de 4 000 élèves à 
travers la région y ont participé. La sélec-
tion s’est déroulée en deux étapes : une 

présélection réalisée par les services 
des communications des CSS, suivie 
d’un vote final orchestré par un jury 
regroupant des représentants des 
Autobus Maheux, du Collectif 117 et 
du Service du transport du Centre de 
services scolaire de l’Or-et-des-Bois.

Inscrite dans une démarche régionale, la 
campagne Fais pas l’autruche est menée 
par les CSS de l’Abitibi-Témiscamingue 
en collaboration avec le Collectif 117. 
Son objectif est de sensibiliser élèves, 
parents et conducteurs à l’importance 
de la sécurité routière autour des écoles 
et sur les trajets scolaires.

Source  : Regroupement des CSS de 
l’A-T
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Des spectacles pour les aînés
Claudie Hamelin | Journaliste de l’Initiative de journalisme local

Le 2 mars dernier, la MRC de 
Témiscamingue invitait les 
Témiscamiens, en particulier les 
aînés, à un repas communautaire 
suivi d’un spectacle musical 
présenté par Louis Kirouac et Guy 
Marchand, au sous-sol de l’église 
de Notre-Dame-du-Nord.

Majed Ben Hariz, agent culturel 
à la MRCT, explique que cet 
événement fait partie des initia-

tives financées par l’entente de 
développement culturel entre la 
MRCT, via la commission cultu-
relle, et le mouvement Rebondir 
du Témiscamingue, un organisme 
communautaire local offrant des 
services de soutien et de réadap-
tation pour les personnes en 
difficulté sociale, grâce à des acti-
vités de groupe et des ateliers, 
dont des activités culturelles et 
artistiques.

«  L’entente culturelle inclut des 
projets destinés aux aînés, avec 
l’objectif de les rendre davantage 
consommateurs de culture grâce 
à la médiation culturelle. En parti-
cipant à de tels événements, les 
aînés bénéficient de nombreux 
avantages pour leur santé mentale 
et restent actifs dans le tissu social 
de notre région. La MRC alloue 
chaque année des ressources 
financières à la commission cultu-
relle, qui finance divers projets, 
dont celui de dimanche prochain », 
indique monsieur Ben Hariz.

Cet événement s’inscrit dans le 
cadre d’une série de huit spectacles 
destinés à rencontrer les aînés 
directement dans les résidences ou 
autres lieux communautaires, leur 
offrant des expériences culturelles 
pour briser l’isolement et favoriser 
leur engagement social. Le projet 
inclut également la participation 
d’artistes locaux, leur offrant l’op-
portunité de rencontrer et d’animer 
ces spectacles, illustrant ainsi la 
culture de proximité.

«  Les premiers spectacles de 
ce projet ont déjà obtenu des 
résultats très positifs, avec une 
participation largement au-delà 
des attentes. Nous prévoyons 
que les prochains spectacles 
continueront à susciter un grand 
intérêt. Pour 2025, nous envisa-
geons de poursuivre ce projet 
avec un budget renouvelé afin de 
financer des activités culturelles 
pour les aînés  », termine Ben 
Hariz.

Source: Site web MRCT_Majed Ben Hariz

Crédit photo: MRCT
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Prioriser la région avant tout
Karen Lachapelle

On apprenait que le gouvernement du 
Québec exigera que tous les ministères 
et organismes publics obtiennent une 
approbation préalable pour tout achat 
effectué sur une plateforme en ligne 
sans présence physique de points de 
vente au Québec, comme Amazon. 
Plusieurs villes ont aussi emboîté le 
pas. Quand est-il au Témiscamingue ?

Le maire de Ville-Marie, Martin 
Lefebvre, plaide en faveur de l’achat 
local et régional face à la puissance 
des géants du commerce en ligne, 
notamment Amazon. Pour lui, soutenir 
les commerçants de proximité est une 

question de survie économique et 
sociale pour le Témiscamingue. « Moi, 
comme maire, j’ai toujours eu ce 
réflexe-là de l’achat local. Aussi banal 
que d’acheter un micro-ondes pour une 
cuisine municipale, c’est une habitude 
qu’on doit conserver », explique-t-il. Il 
rappelle que la municipalité privilégie 
les fournisseurs régionaux, québé-
cois et même du Nouveau-Brunswick 
lors des appels d’offres. Toutefois, 
il souligne que cela ne garantit pas 
que les produits eux-mêmes soient 
fabriqués ici. « On peut bien avoir un 
fournisseur du Québec, mais est-ce 
que lui s’approvisionne aux États-

Unis? C’est parfois plus difficile à 
contrôler. »

Cette réalité illustre l’ampleur 
du défi pour les municipalités et 
les citoyens. Monsieur Lefebvre 
insiste sur l’importance de voir 
l’achat local non pas comme une 
simple mesure d’encouragement, 
mais comme un véritable investis-
sement dans la vitalité économique 
régionale. «  D’encourager l’achat 
local, pour moi, c’est comme 
acheter une barre de chocolat à un 
enfant pour une levée de fonds. 
Mais investir dans un commerce, 
c’est lui donner les moyens d’em-
baucher, de former ses employés 
et de mieux répondre aux besoins 
de la communauté. »

Le maire souligne également 
l’impact des achats en ligne sur 

l’économie locale. « On a un maire au 
Témiscamingue qui a un contrat avec 
Postes Canada, et il voit la quantité 
impressionnante de boîtes Amazon qui 
entrent au Témiscamingue. Ce n’est 
pas une question de bannir ces achats, 
mais plutôt de se demander avant de 
cliquer : est-ce que je peux trouver ce 
produit ici? Souvent, la réponse est 
oui. »

Dans un contexte où plusieurs muni-
cipalités au Québec révisent leurs 
pratiques d’approvisionnement afin 
de favoriser l’achat local, la MRC de 
Témiscamingue a elle aussi réaf-
firmé son engagement à privilégier 
les entreprises de la région. Selon la 
préfète Claire Bolduc, l’acquisition de 
biens via des plateformes en ligne 
comme Amazon a toujours été très 
encadrée. « Tout achat de cette nature 
doit obtenir l’approbation de la direc-
trice générale, et dès les premières 
nouvelles d’éventuels tarifs, aucun 
achat par ce biais n’est plus autorisé. »

La MRC ne peut imposer de règle-
mentation aux villes et municipalités 
en matière de politiques d’achat, 
mais une cohérence s’installe dans 
les pratiques municipales. «  Afin de 
bien accompagner les villes et muni-
cipalités, le gouvernement a rappelé 
les modalités qui permettent de favo-
riser l’achat local », souligne madame 
Bolduc. Bien que chaque municipalité 
adopte ses propres politiques d’achat, 
la MRCT a fait du soutien aux entre-

prises locales une véritable valeur 
organisationnelle. 

Si certaines inquiétudes subsistent 
quant à la disponibilité de certains 
produits ou aux coûts plus élevés, la 
MRCT reste convaincue du potentiel 
des entreprises locales. « Plusieurs 
répondent déjà aux besoins des muni-
cipalités et, lorsqu’un bien ou service 
n’est pas disponible, notre stratégie 
d’achat est claire : local, régional, 
Québec, Canada. » Dans un contexte 
où les tensions commerciales et les 
éventuels tarifs douaniers influencent 
les habitudes de consommation, 
la préfète souligne l’importance 
de donner l’exemple. « La situa-
tion actuelle amène une prise de 
conscience des consommateurs qui 
a un très grand impact. Cette menace 
a un effet dissuasif très puissant, 
probablement plus efficace que des 
campagnes de promotion », conclut-
elle.

Enfin, le maire de Ville-Marie appelle 
à une prise de conscience collective. 
«  Les commerçants, ce sont nos 
voisins, nos amis, ceux qui comman-
ditent les équipes sportives de nos 
enfants. Quand on veut des services 
de proximité, il faut être cohérent et 
choisir de faire affaire avec eux. La 
Témiscamingue a une belle richesse 
humaine et territoriale. Si on veut la 
conserver et l’améliorer, il faut que 
nos gens réfléchissent avant d’ap-
puyer sur enter sur leur portable. »

Martin Lefebvre

22, rue Sainte-Anne, Ville-Marie
www.sensat.ca

idées cadeaux • produits régionaux • souvenirs • informations touristiques
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Benjamin Perron
Et si le soleil ne se levait pas?

Heures d’ouverture :  
mardi au samedi de 10h à 17h

Du 24 janvier au 22 mars 2025
PaDDington au 

Pérou

5 mars @ 19H30
6 mars @ 15H30

un Parfait 
inconnu

7 mars @ 19H30
8 mars @ 19H30
9 mars @ 15H30
13 mars @ 19H30

FORÊT… version moderne de la BIAM!
Dominique Roy | Journaliste de l’Initiative de journalisme local

C’est par communiqué de presse, 
le 26 février, qu’on apprenait la 
fin de la Biennale Internationale 
d’Art Miniature (BIAM) au Témis-
camingue. En effet, le contexte 
financier actuel, difficile pour le 
milieu culturel, a forcé l’équipe du 
Rift à repenser et à réinventer la 
formule afin d’offrir un événement 
de grande envergure répondant 
davantage aux exigences des bail-
leurs de fonds. 

La Biennale, d’hier à aujourd’hui
L’événement qui a fait connaître 
Ville-Marie sur la scène artistique 
internationale a vu le jour en 1992 
grâce à l’initiative des artistes 
Danielle Desjardins et Joanne 
Poitras, accompagnées par une 
équipe et une armée de béné-
voles. Comme les artistes des 
grands centres trouvaient que 
Ville-Marie était beaucoup trop loin 
pour venir y exposer, la solution a 
été d’utiliser la poste et de privi-
légier les œuvres de petit format. 
Ainsi, les artistes de partout dans 
le monde pouvaient participer à 
l’événement. La BIAM a rapide-
ment connu du succès. L’entrepôt 
du ministère des Transports a été 
donc transformé en salle d’expo-
sition en 1999. « C’est la salle que 
nous connaissons aujourd’hui! 
Elle a marqué notre identité et fait 
reconnaître le professionnalisme 
de la salle d’exposition de Ville-
Marie. Pour en avoir vu plusieurs, 
je trouve que nous n’avons rien à 
envier aux grands centres. Notre 
salle est extraordinaire, avec sa 
grande superficie et son plafond 
ouvert qui dévoile la structure 
originale du bâtiment qui existe 
depuis les années 1950! On 
est vraiment privilégiés d’avoir 

ce joyau ici!  », explique Émilie 
B. Côté, codirectrice générale 
et directrice artistique des arts 
visuels au Rift.

Avec les années, le contexte dans 
lequel est née la BIAM a évolué. 
D’abord, la fusion du centre 
d’exposition et du théâtre a eu 
un impact sur l’équipe du Rift. 
Cette dernière devait maintenant 
jongler avec différents mandats. 
Puis, en 2016, un nouveau bailleur 
de fonds, le Conseil des arts et 
des lettres du Québec (CALQ), 
prenait la relève du ministère de 
la Culture et des Communications 
du Québec. Les exigences 
n’étaient plus les mêmes. Le Rift 
a dû revoir ses pratiques et les 
adapter aux nouvelles conditions 
imposées pour recevoir du 
financement. 

Ensuite, la BIAM devait avoir lieu 
en  2020, et a été reportée à 2021 
en raison de la pandémie. « Comme 
il s’agissait du 15e anniversaire, 
nous avons réinvité  tous les 
artistes ayant déjà reçu un prix 
depuis 1992 à réexposer. Cet 
événement rétrospectif nous 
a permis d’observer tout le 
chemin parcouru pour permettre 
à l’organisme de se projeter dans 
l’avenir.  » Un recueil qui retrace 
l’histoire de la BIAM, disponible 
au Rift et dans les bibliothèques, a 
même été lancé. 

Depuis, les commanditaires et les 
bailleurs de fonds ont de la diffi-
culté à soutenir les événements 
culturels. Cette année, le Rift a subi 
une coupure quant à son finance-
ment. «  On peut donc dire que 
tout joue contre nous. De plus, 

la Biennale était 
très souvent défi-
citaire, ce qui était 
toujours un coup 
dur sur les reins de 
l’organisme.  Alors 
que le coût de la 
vie ne cesse d’aug-
menter, générer 
une autre édition 
de la Biennale 
Internationale d’Art 
Miniature n’était 
pas réaliste sans lui 
apporter des chan-
gements. »

Place à la 
nouveauté!
Une réflexion était 
donc nécessaire 
pour repenser et 
réinventer la Biennale. « Il fallait y 
retrouver l’essence de ce qu’est 
le Témiscamingue : un terrain de 
jeu foisonnant pour les artistes en 
arts visuels, avec ses forêts luxu-
riantes, ses grands espaces, un 
lac-frontière, sa ruralité.  » C’est 
le mot «  forêt  » qui y a pris tout 
son sens. «  Forêt, c’est l’iden-
tité du Témiscamingue dans une 
rencontre où la nature et la culture 
sont en fusion et qui nous ramène 
à l’essence même du Rift : un lieu 
de diffusion culturel en région éloi-
gnée, au cœur de la forêt mixte, 
sur un territoire peu populeux. 
C’est aussi un territoire anish-
nabe où les savoirs ancestraux 
marquent ces forêts sauvages 
devant lesquelles on ne peut que 
rester humble. C’est très inspirant 
pour les artistes. »

L’événement, avec sa formule 
modernisée, se déploiera de trois 

façons  : une exposition collective 
en salle, des résidences d’artistes 
en nature et des ateliers offerts à 
toute la population. « C’est gros à 
assumer, mais le momentum est là. 
La BIAM nous a beaucoup apporté, 
mais elle s’est essoufflée avec le 
temps et nous profitons de tout ce 
bagage pour générer un nouveau 
projet et nous réinventer. » 

La programmation de Forêt 
sera dévoilée au printemps et 
l’événement se déroulera en 
période estivale, soit de juin à 
septembre  2025. «  Nous espé-
rons que le public témiscamien 
sera ouvert et curieux de voir ce 
nouveau projet. Il s’agit d’une 
première édition qui sera sans 
doute modeste, mais qui, je 
crois, aura une programmation 
intéressante et qui fera écho à 
notre identité  », termine Émilie 
B. Côté.



6 
∙ M

ar
di

 4
 m

ar
s 

20
25

 ∙ 
Le

 R
ef

le
t t

ém
is

ca
m

ie
n 

∙ 
jo

ur
na

lle
re

fle
t.c

om

Actualités
Crues printanières :  
nos équipes au travail

Tout au long de l’année, nos spécialistes 
travaillent activement pour limiter les impacts 
des changements de niveau et de débit des 
cours d’eau sur les populations riveraines. 
C’est particulièrement vrai à la fonte des 
neiges, en prévision de la crue printanière.

Les réservoirs diminuent toujours l’ampleur des crues
L’hiver, alors que la consommation d’électricité est à son maximum, 
nos réservoirs se vident graduellement. Au printemps, ils sont donc 
prêts à emmagasiner de très grandes quantités d’eau.

Les centrales au fil de l’eau n’ont pas d’impact  
sur l’ampleur des crues
La majorité de nos centrales situées dans le sud du Québec sont 
des centrales au fil de l’eau. Comme elles n’ont pas de réservoir, 
elles ne peuvent pas retenir l’eau. En période de crue, il faut 
simplement ouvrir les vannes pour laisser libre cours à la rivière. 

Nos spécialistes toujours à l’œuvre  
À l’hiver et au printemps, nous effectuons des relevés de neige 
au sol afin de connaître la quantité d’eau présente dans la 
neige et, ainsi, de prévoir l’impact de la fonte des neiges sur 
les cours d’eau. Chaque jour, nos équipes de météorologues, 
d’ingénieurs, d’ingénieures et d’hydrologues étudient les prévisions 
météorologiques et le comportement des rivières afin de prévoir 
les interventions à faire.

Et les changements climatiques dans tout ça ?
Les changements climatiques font varier l’ampleur, l’intensité 
et le moment des crues. Nous adaptons donc nos pratiques afin 
de toujours faire le maximum pour limiter les impacts des crues 
sur le milieu.

Le saviez-vous ?
Au nord des bassins versants de la rivière des Outaouais 
et de la rivière Saint-Maurice, les réservoirs peuvent retenir 
40 % de l’eau qui s’écoule sur le territoire. Toutefois, l’eau 
restante, qui s’écoule au sud des réservoirs, ne peut être 
ni gérée ni retenue.

Apprenez-en plus sur notre gestion des crues 
printanières sur notre site Web et en vous inscrivant 
à nos prochains webinaires : 

www.hydroquebec.com/ 
production/crues-printanieres/. 

GRAPHISME : GB Design/Guylaine  |  TITRE : Gestion de la crue  |  NO D’ANNONCE : 2024-015  |  
FORMAT : 4,861” x 12,5”  |  COULEUR : 4 couleurs  |  CLIENT : Hydro-Québec  |   
PUBLICATION : Reflet Temiscamien  |  DATE DE TOMBÉE : 1er mars 2024

Le dragon des neiges 
dans le marais Laperrière

À l’occasion de la semaine de 
relâche, en collaboration avec la 
Municipalité de Duhamel-Ouest, 
la ville de Ville-Marie présentait, 
le 1er mars dernier,   Le Dragon 
des Neiges  des Productions 
du Raccourci. C’est plus d’une 
trentaine d’enfants qui sont 
venus assister à ce spectacle 
enchanteur qui s’est déroulé 

dans le décor féérique du sentier 
du Marais Laperrière. La pièce 
déambulatoire extérieure est 
destinée aux familles d’enfants 
d’âge préscolaire et primaire et est 
très interactive. Menée par Lucie 
Drake, les enfants (et parents!) 
ont bravé les trolls et rencontré les 
elfes afin de pouvoir la main sur 
l’œuf du dragon.

Hausse des tarifs à 
l’écocentre : une incitation 

au tri des déchets
Face à l’augmentation des coûts 
liés à la gestion des matières rési-
duelles, l’adoption de pratiques 
durables devient essentielle. 
Depuis le 28 février 2025, le tarif 
pour le traitement des déchets 
non triés à l’Écocentre de Fabre a 
doublé, passant de 200 $ à 400 $ 
la tonne. Cette mesure, bien que 
contraignante, vise à encourager 
un tri plus rigoureux et à réduire 
la quantité de déchets envoyés 
à l’enfouissement. La hausse 
des coûts découle notamment 
d’une augmentation de près de 

50 % des frais d’enfouissement, 
conséquence du renouvellement 
du contrat avec MultiTech de 
Rouyn-Noranda. Trier ses déchets 
permet non seulement de réduire 
ces coûts, mais aussi de limiter 
l’impact environnemental des 
déchets. Une gestion respon-
sable des matières résiduelles 
contribue à préserver le territoire 
pour les générations futures. Des 
ressources et outils sont dispo-
nibles pour accompagner les 
citoyens dans cette transition vers 
de meilleures pratiques.

https://www.facebook.com/profile.php?id=100086505334910&__cft__%5b0%5d=AZWjS8ZBCd17BqsmiCBnQZIKCL8zXBrDwK2bWrJypVP3gupICQIm8zDO4DYV6l9fXLtPyWKb4skEmfXq2BCmZlFTxkdQjMfA5VmaTLupt2AimNcMGkG1BpIuI9W9gThkOvo23soZC5AEl93tIq-6cnBOoysC5g3pWn9cghl08TAT_N02wIhCJ0U7fVRP_VnCHDU&__tn__=-%5dK-R
https://www.facebook.com/productionsduraccourci?__cft__%5b0%5d=AZWjS8ZBCd17BqsmiCBnQZIKCL8zXBrDwK2bWrJypVP3gupICQIm8zDO4DYV6l9fXLtPyWKb4skEmfXq2BCmZlFTxkdQjMfA5VmaTLupt2AimNcMGkG1BpIuI9W9gThkOvo23soZC5AEl93tIq-6cnBOoysC5g3pWn9cghl08TAT_N02wIhCJ0U7fVRP_VnCHDU&__tn__=-%5dK-R
https://www.facebook.com/productionsduraccourci?__cft__%5b0%5d=AZWjS8ZBCd17BqsmiCBnQZIKCL8zXBrDwK2bWrJypVP3gupICQIm8zDO4DYV6l9fXLtPyWKb4skEmfXq2BCmZlFTxkdQjMfA5VmaTLupt2AimNcMGkG1BpIuI9W9gThkOvo23soZC5AEl93tIq-6cnBOoysC5g3pWn9cghl08TAT_N02wIhCJ0U7fVRP_VnCHDU&__tn__=-%5dK-R
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Entourée de femmes 
inspirantes, notre 

entreprise évolue avec 
elles et vous offrira 

encore plus de BEAU 
ce printemps!

Merci à ces femmes 
merveilleuses

1158, Route 101
Saint-Édouard-de-Fabre

Québec J0Z 1Z0
819 634-2042

@lesculturesbiovie

Bonne journée internationale  
des droits des femmes

De gauche à droite sur la photo on y retrouve :
Dre Vicky Caron - chiropraticienne, Judith Gingras - assitante chiropratique, Carmen Drolet - assistante 
chiropratique, Suzanne Denommé - assistante chiropratique, Gabrielle Jaques - massothérapeute

819 622-0155

Journée internationale des 
droits des femmes

Au Reflet témiscamien, nous 
croyons qu’il est essentiel 
de souligner la Journée 
internationale des droits des 
femmes. Cette journée est une 

occasion de reconnaître les 
avancées, de rappeler les défis 
encore présents et de mettre en 

lumière les femmes qui, chaque 
jour, contribuent à bâtir notre 

communauté.

Que ce soit dans les 
sphères sociales, 

économiques, 
culturelles ou politiques, 

leur engagement et leur 
détermination méritent d’être 
célébrés. Aujourd’hui, nous 

saluons toutes celles qui, dans 
l’ombre ou sous les projecteurs, 
font une di�érence.

Continuons ensemble à avancer vers 
une égalité réelle et durable.
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l’écart salarial entre les sexes 
perdure, et les femmes restent 
souvent sous-représentées dans 
les postes de décision politique et 
économique  », déclare madame 
Girard-Côté.

Dans la région du Témiscamingue 
ontarien, le Pavillon – Centre 
des femmes de Temiskaming 
Shores marquera également la 
Journée des droits des femmes 
le 7 mars dès midi, en organisant 
un dîner pour les femmes et leurs 
enfants, accompagné d’activités 
à la Place Riverside. Le 13 mars, 
le gala Inspiration célèbrera 
les réalisations de femmes 
de la région. L’événement, 
souhaitant souligner la Journée 
internationale des droits des 
femmes, se déroulera à la 
Place Riverside et est organisé 
par Entreprise Temiskaming, 
un organisme qui soutient les 
entreprises en démarage et les 
petites entreprises.

Selon madame Girard-Côté, la 

Journée internationale des droits 
des femmes, soulignée chaque 
année le 8 mars, est un moment 
pour mettre en avant les luttes et 
les réussites des femmes à travers 
le monde. En 2025, cette journée 
prend une dimension particulière 
face aux défis mondiaux relatifs à 
l’égalité des sexes.

En 2025, le Québec adopte le 
thème Encore en lutte, souli-
gnant la fragilité des acquis, 
tandis qu’en Ontario, le thème 
La force de chaque histoire met 
en lumière les défis persistants 
auxquels les femmes continuent 
de faire face. «  La lutte pour 
l’égalité est un combat collectif 

qui nécessite l’engagement de 
tous. Encore en lutte n’est pas 
seulement un constat, mais un 
appel à l’action. Ensemble, nous 
pouvons avancer vers un monde 
où chaque femme, quelle que 
soit sa situation, peut vivre libre-
ment et pleinement ses droits », 
conclut madame Girard-Côté.

Claudie Hamelin | Journaliste de l’Initiative de journalisme local

Le 8 mars prochain, le Centre 
de Femmes, le Calacs du 
Témiscamingue et la Maison 
d’Hébergement l’Équinoxe lancent 
les préparatifs pour la Marche 
mondiale des Femmes sous le 
thème Encore en marche pour 
transformer le monde! 

Stéphanie Girard-Côté, coges-
tionnaire et intervenante 
communautaire au Centre de 
Femmes du Témiscamingue, 
invite toutes les femmes du 
Témiscamingue et leurs enfants 
à les rejoindre le 8 mars, à partir 
de 11h 30, au Centre de Femmes 
du Témiscamingue, pour un diner 
gratuit qui permettra d’échanger 
sur les revendications de la 

marche. Les participantes pour-
ront également contribuer à la 
création d’une banderole qui sera 
portée lors de la Marche mondiale 
des Femmes cet automne. En 
parallèle, un balado sur les droits 
des femmes sera diffusé sur la 
page Facebook de l’organisme, 
avec des représentantes des 
trois organisations, qui abordera 
des enjeux importants liés aux 
droits des femmes. 

« Les inégalités persistent. La 
violence envers les femmes 
est un problème mondial 
majeur, avec des millions de 
femmes victimes de violences 
domestiques, de harcèlement et 
d’agressions sexuelles. De plus, 

CES FEMMES DÉVOUÉES ET PASSIONNÉES

CES FEMMES DÉVOUÉES ET PASSIONNÉES

CES FEMMES DÉVOUÉES ET PASSIONNÉES

CES FEMMES DÉVOUÉES ET PASSIONNÉES
CES FEMMES DÉVOUÉES ET PASSIONNÉES

CES FEMMES DÉVOUÉES ET PASSIONNÉES

Ces femmes dévouées  
et  

passionnées

Engagées, audacieuses et visionnaires –  
les femmes en affaires façonnent l’avenir de notre économie.

Bonne Journée internationale des droits des femmes!
Chambre de Commerce Témis-Accord

Chambre de Commerce

Témis-Accord

activités dans le cadre de la Journée 
internationale des droits des femmes

Journée internationale des droits des femmes
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Actualités Actualités

Mélanie Rochon
Directrice des services administratifs
Depuis son arrivée en février 2024, Mélanie Rochon incarne le leadership dans 
sa forme la plus authentique. Avec une énergie rayonnante et une bonne humeur 
contagieuse, elle inspire toute l’équipe par son engagement sans faille et son profond 
désir de soutenir le milieu municipal. Mélanie est bien plus qu’une simple directrice, elle 
est une femme de tête qui sait faire naître des solutions innovantes et rassembleuses 
pour guider notre organisation vers un avenir prospère. Son esprit visionnaire et sa 
capacité à apporter des réponses concrètes aux défis du secteur municipal font d’elle 
une leader dont l’impact est déjà indélébile.

Catherine Drolet-Marchand
Directrice au développement du territoire
Catherine Drolet-Marchand, de retour à la MRC, est la preuve vivante que l’amour 
pour sa région peut être un moteur de transformation. Femme de vision et de 
passion, elle occupe son rôle de gestionnaire avec un engagement exceptionnel pour 
le développement régional. Son ambition de repositionner l’image de la MRC et de 
renforcer la stratégie de communication est un témoignage de sa volonté de faire 
rayonner notre territoire à l’échelle locale et provinciale. Catherine ne se contente 
pas de gérer, elle façonne l’avenir, portant avec fierté l’héritage du développement 
territorial tout en ouvrant la voie à de nouvelles opportunités pour notre communauté.

Nadia Gauthier
Gestionnaire comptable
Nadia Gauthier incarne la sagesse et la stabilité. Depuis presque 10 ans, elle œuvre 
discrètement mais avec une détermination inébranlable, veillant à ce que chaque 
chiffre et chaque budget soient sous contrôle avec une précision qui force l’admi-
ration. Nadia n’est pas seulement une gestionnaire comptable ; elle est une femme 
de tête qui fait preuve d’une grande rigueur et d’une vision stratégique, assurant la 
pérennité et la stabilité financière de notre organisation. Sa force tranquille, son in-
tégrité et son expertise font d’elle une pilier de notre équipe, et son influence dépasse 
largement les chiffres qu’elle manie avec tant de brio.

MRCT

Ces trois femmes exemplaires, par leur leadership et leur 
dévouement, sont des modèles de réussite et d'inspiration 
pour nous tous. Elles sont les architectes d’un avenir 
prometteur pour notre MRC et illustrent avec force et 
conviction le pouvoir du leadership féminin.
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Vos bouteilles de plastique pourraient vous rapporter gros
Dominique Roy | Journaliste de l’Initiative de journalisme local

Depuis le 1er mars, une nouvelle phase 
de modernisation du système de 
consigne est déployée sur l’ensemble 
de la province du Québec. En effet, 
tous les contenants de boisson prête à 
boire de plastique de 100 ml à 2 l sont 
maintenant consignés, ce qui inclut les 
bouteilles d’eau, d’eau pétillante, de jus, 
mais aussi toute autre boisson comme 
l’eau aromatisée, les spiritueux, etc. 

Pour l’Association québécoise de 
récupération des contenants de 
boissons (AQRCB)/Consignaction, 
il s’agit de la deuxième phase de la 
modernisation et de l’élargissement 
du système de consigne. Lors de la 
première phase, mise en opération 
le 1er novembre 2023, le montant 
de la consigne était passé de 5 ¢ à 
10 ¢. De plus, tous les contenants de 
boisson prête à boire en aluminium de 
100 ml à 2 l devenaient consignés. Ce 
sont alors 300 millions de nouveaux 
contenants de boisson qui pouvaient 
dorénavant être recyclés grâce à cette 
actualisation des pratiques.

Avec le déploiement de la deuxième 

phase, Normand Bisson, président-
directeur général de l’AQRCB)/
Consignaction, dévoilait, dans le 
journal La Presse, que ce changement 
correspondait annuellement à quatre 
milliards de contenants consignés, dont 
1,5 milliard de contenants de boisson 
en plastique. Avec cette avancée 
écologique importante, le système de 
consigne québécois devient alors le 
plus important au Canada.

Concernant la consigne des conte-
nants de boisson en verre et en 
carton multicouche (bouteilles de vin, 
de spiritueux et de cidre, cartons de 
lait et de jus), qui devait elle aussi 
être en vigueur le 1er  mars 2025, 
celle-ci est reportée à 2027.

Vital Idossou, directeur du centre de 
valorisation des matières résiduelles à 
la MRC de Témiscamingue, mentionne 
que l’incitatif financier lié à l’élargisse-
ment de la consigne pourrait réduire 
le volume de ce type de contenant 
dans le bac. Aussi, «  il est possible 
que, graduellement, on observe une 
meilleure qualité de tri dans le bac de 

récupération et une dimi-
nution de la contamination, 
au bénéfice de l’environ-
nement.  » Enfin, il rappelle 
que  la collecte sélective 
(bac bleu) demeure en 
place, malgré cet élargisse-
ment de la consigne, tout en 
continuant d’accepter tous 
les contenants recyclables, 
incluant les bouteilles de 
plastique.

Où consigner ces 
nouveaux contenants au 
Témiscamingue?
Selon la loi, tous les détaillants qui 
vendent des contenants de boisson 
consignés dont la superficie de vente 
est supérieure à 375 m2  (4  036  pi2), 
comme les épiceries, les dépanneurs 
et certains magasins à grande surface, 
doivent accepter les contenants 
visés par la nouvelle consigne. La 
carte interactive de l’(AQRCB)/
Consignaction recense sept zones 
de consignation au Témiscamingue  : 
Marché Aliguy (IGA) à Témiscaming, 
Dépanneur Lakeview store à 

Kebaowek, Maxi à Ville-Marie, Marché 
Boutin (IGA) à Lorrainville, Magasin 
Bonichoix et Dépanneur Rachel 
Roy à Notre-Dame-du-Nord ainsi 
que Magasin Rémigny (Beau-soir) à 
Rémigny.

Quant aux détaillants à plus petite 
superficie, qui recueillent déjà la 
consigne, la décision d’élargir le tout 
leur revient. Comme ils n’ont pas cette 
obligation, la grande majorité a décidé 
de ne pas offrir ce service supplémen-
taire, du moins, pour l’instant.

Votre journal 
dans votre 
casier postal

Contactez-nous
reflet@journallereflet.com

819 622-1313

Abonnement 
annuel de
50$

Agenda 
Communautaire

Friteuse à air: Le comité d’éducation 
populaire de Nédélec invite la 
population à un atelier d’utilisation 
de la friteuse à air avec Chantal 
Toussaint et Éric Marseille le jeudi 
6 mars de 17h à 20h au local de 
l’Âge d’Or. Inscription obligatoire et 
nombre de participants limité. Pour 
info : Danielle Pelchat 819 629-7431.

Peinture encre et huile sur bois: 
Le comité d’éducation populaire 
de Fugèreville invite la population 
à un cours de peinture encre 
et huile sur bois avec Gaétane 
Cloutier le samedi 8 mars à 9h30 
au Centre Mont-Carmel. Apportez 
votre matériel si vous en avez. 
Inscription obligatoire et nombre 
de participants limité. Pour info  : 
Gaétane Cloutier 819 748-2561.

Technique de libération émotionnelle: 
Le comité d’éducation populaire 
de St-Bruno-de-Guigues invite 
la population à une rencontre 
d’information Technique de 
libération émotionnelle avec 
Mirella Barrette le mercredi 

12 mars de 13h30 à 15h30 à la salle 
de l’Âge d’Or. Pour info  : Carole 
Falardeau 819-728-2812.

Cercle des fermières: Le Cercle de 
Fermières Ville-Marie tiendra sa 
réunion le jeudi 13 mars à 13h30 à 
la Municipalité de Duhamel-Ouest 
(361 route 101 Sud, Duhamel-
Ouest). Bienvenue aux membres 
ainsi qu’à toutes celles qui sont 
intéressées à joindre le Cercle pour 
s’impliquer, socialiser, transmettre 
et apprendre des connaissances 
artisanales en tissage, broderie, 
tricot, crochet, couture, etc. Pour 
info : Caren Sands 819 634-2050 ou 
carenalain@gmail.com. 

Se libérer de ses croyances 
limitantes: Le comité d’éducation 
populaire de Lorrainville invite la 
population à un atelier Se libérer 
de ses croyances limitantes avec 
Nancy Leblond le vendredi 21 mars 
de 10h à 12h au Club du Bonheur. 
Inscription obligatoire et nombre de 
participants limité. Pour info : Diane 
Houle 873 998-2673.
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plus

GRANDs

819 622-1313
22, rue Sainte-Anne, Ville-Marie
info@impressiondesign.ca
impressiondesign.ca

impRimeRie commeRciAle
Impression offset et numérique • Graphisme 
Impression grand format • Pads NCR 
Papeterie d’entreprise • Articles promotionnels
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VOTRE JOURNAL est un 

TRAVAIL D’ÉQUIPE

Le Refl et témiscamien inc. reconnaît l’aide fi nancière du gouvernement du Canada, qui lui est accordée par l’entremise 
de Patrimoine Canada et de l’Initiative de journalisme local, pour l’appuyer dans ses activités journalistiques.

Karen Lachapelle, Présidente-directrice générale
Amy Lachapelle, Directrice adjointe
Mylène Falardeau, Conceptrice de contenus
François Hénault, Webmestre 
Audrey Pelchat, Représentante des ventes
Souhir Jrijni, Infographiste
Micael Caron, Infographiste

Journalistes de l’Initiative de journalisme local:
Dominique Roy
Mylène Falardeau
Claudie Hamelin

Pour vous abonner au journal papier, faites-nous parvenir votre paiement de 50 $ + taxes 
accompagné de ce formulaire dûment rempli :

Nom :  

Adresse :  

Ville, province, code postal :  

No de téléphone :  

PETITES ANNONCES
Heure de tombée JEUDI 12 H

non-remboursable et non échangeable

Surlignée en JAUNE

Terre environ 100 âcres à vendre sur le chemin de Guigues. Pour plus 
d’informations: 1-705-848-6244

District Scout du vieux-fort Inc
NEQ 1144555738

Prenez avis que les administrateurs ont l’intention de dissoudre la corporation.

À cette fin, une assemblée générale extraordinaire se tiendra le mardi 1er avril 2025 à 
19h au centre amitié Témis situé au 3, rue Industrielle à Ville-Marie, Québec. 
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MUNICIPALITÉ DE CANTONS UNIS DE LATULIPE-ET-GABOURY Demanderesse
c.
ELENA MARIANA FIRESCU    Défenderesse

Avis public de notification  
(articles 136 et 137 C.p.c.)

SECTION I – Avis 
Avis est donné à ELENA MARIANA FIRESCU de vous présenter au Greffe de la Cour Supérieure du district de Témiscamingue situé au 8 rue 
Saint-Gabriel Nord, Ville-Marie (QC) J9V 1S9 dans les 30 jours afin de recevoir la demande introductive d’instance qui y a été laissée à votre attention.
Vous devez répondre à cette demande dans le délai indiqué dans l’avis d’assignation qui l’accompagne, sans quoi un jugement par défaut pourrait être 
rendu contre vous et vous pourriez devoir payer les frais de justice.
SECTION II – Informations relatives à la publication: 
Le présent avis est publié au terme d’une ordonnance rendue le 20 février 2025 par Julien Siemin, greffier adjoint de la Cour Supérieure dans le 
dossier 610-17-000306-241.
Il peut être consulté à la présente adresse pendant une période d’au moins 60 jours à compter de sa publication. Il ne sera pas publié à nouveau, à 
moins que les circonstances ne l’exigent.
SECTION III - Informations finales 
Gatineau, le 24 février 2025       Patrice Paradis, Huissier de justice, Paradis Montpetit Beauchamp

AVIS PUBLIC
DEMANDE DE DÉROGATION MINEURE NO 2025-01

POUR LA PROPRIÉTÉ SITUÉE AU 68, RUE DES OBLATS NORD

AVIS PUBLIC est par la présente donné aux citoyens de la Ville de Ville-Marie par la 
soussignée, directrice générale et greffi  ère-trésorière;

QUE lors de la séance ordinaire du conseil prévue le 24 mars 2025 à 20 h au Centre Amitié 
Témis situé au 3, rue Industrielle à Ville-Marie, le conseil municipal rendra une décision 
sur une demande de dérogation mineure présentée relativement à la propriété située au 
68, rue des Oblats Nord (lot 3 099 944 au cadastre du Québec) à Ville-Marie.

Cette demande de dérogation mineure consiste à corriger l’irrégularité suivante qui ne 
respecte pas les marges de recul prescrites par le règlement de zonage no 458 :

- La marge de recul arrière est située à une distance variant de 1,07 mètre 1,14 mètre et 
devrait être à 1,5 mètre.

- La marge de recul avant est située à une distance variant de 6,70 mètres à 9,07 mètres 
et devrait être à 15 mètres.

Le conseil entendra lors de cette séance toute personne intéressée à se prononcer sur 
ladite demande. Celle-ci est disponible pour consultation au bureau temporaire de l’hôtel 
de ville situé au 22 D, rue Sainte-Anne, et ce, aux heures et jours normaux d’ouverture.

DONNÉ à Ville-Marie, ce 27 février 2025.

Karine Demers
Directrice générale et greffi  ère-trésorière

#jaimemonreflet

Conseils pour la période 
de production 

 des déclarations de revenus
(EN) La date limite pour produire votre 
déclaration de revenus et de pres-
tations de 2024 est le 30 avril  2025. 
Êtes-vous prêt? Il est important de 
produire votre déclaration à temps. 
Vous éviterez ainsi des retards ou des 
interruptions dans le versement de 
tout remboursement ou toute pres-
tation et crédit auxquels vous êtes 
admissible. Si vous avez un solde à 
payer et que vous produisez votre 
déclaration tout en remboursant ce 
montant à temps, vous éviterez les 
pénalités et les intérêts.

Aide aux ménages à faible revenu
Vous pouvez recevoir de l’aide gratui-
tement pour faire vos impôts si vous 
avez un revenu modeste et une situa-
tion fiscale simple, par exemple si 
vos revenus proviennent d’un emploi, 
d’une pension, de l’aide sociale ou de 
bourses d’études. Partout au Canada, 
des organismes communautaires et 
leurs bénévoles offrent des comptoirs 
d’impôts gratuits dans le cadre du 
Programme communautaire des béné-
voles en matière d’impôt. Au Québec, 
il s’agit du Service d’aide en impôt  – 
Programme des bénévoles. Les 
comptoirs d’impôts peuvent se trouver 
dans une bibliothèque, un refuge, un 
centre pour aînés, un bureau du conseil 
de bande ou un lieu de culte de votre 
région.

Gérez votre dossier fiscal en ligne
Au début de l’année, l’Agence du 
revenu du Canada a simplifié la procé-
dure d’ouverture d’un compte en ligne. 
Désormais, au lieu d’attendre un code 
de sécurité par courrier, vous pouvez 
faire vérifier votre identité au moment 
même d’ouvrir un compte en ligne 
grâce au service de vérification des 
documents. Votre compte vous permet 
de gérer vos renseignements person-
nels relatifs aux impôts, aux prestations 
et aux crédits. 

Produisez votre déclaration en ligne
L’année dernière, 93 % des Canadiens 
ont rempli leur déclaration de revenus 
en ligne. Les logiciels d’impôt 
homologués offrent une solution facile 
pour la production de déclarations 
en ligne et certains sont même 

gratuits. Si vous avez déjà un compte 
en ligne avec l’agence, vous pouvez 
également choisir de faire remplir 
automatiquement votre déclaration, ce 
qui facilite encore plus le processus de 
déclaration.

Changements et nouvelles 
prestations
Chaque année apporte son lot de chan-
gements et certains peuvent avoir 
une incidence sur votre déclaration de 
revenus et de prestations. Voici donc 
les changements qui ont eu lieu cette 
année et dont il est important que vous 
soyez au courant :

Les acheteurs d’une première propriété 
qui remplissent les conditions exigées 
peuvent maintenant retirer jusqu’à 
60 000 $ de leur régime enregistré 
d’épargne-retraite (au lieu de 35 000 $) 
pour acheter ou construire une habita-
tion admissible.

Si vous exploitez un bien locatif de 
courte durée non conforme, vous ne 
pouvez pas déduire de votre revenu 
les dépenses effectuées pendant la 
partie de l’année d’imposition où le 
bien n’était pas conforme. Pour 2024, il 
existe une exception : si vous vous êtes 
conformé aux lois sur la location de 
courte durée en vigueur dans la muni-
cipalité ou la province où se situe votre 
bien au plus tard le 31 décembre 2024, 
vous êtes présumé conforme pour 
toute l’année 2024.

Pour en savoir plus sur les change-
ments apportés à la déclaration de 
revenus, consultez le site canada.ca/
impots-quoi-neuf.
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Sports et Loisirs

Weekend tranquille 
 dans le hockey mineur

Avec la collaboration de Guy Falardeau

Une seule équipe dans le hockey 
mineur était en action ce weekend. 
Le M15-B Maisons Champoux était 
du côté de Val-d’Or pour y disputer 
deux matchs contre l’équipe 
locale, les Apollos Rouges. Premier 
match difficile pour les joueurs qui 
effectuaient un retour au jeu après 
trois semaines de pause. Après 
deux périodes, les adversaires 
avaient déjà inscrit six buts. 
Maisons Champoux est revenu de 
l’arrière en inscrivant quatre buts au 
tableau pour finalement encaisser 
une défaite de 6 à 4. Pour ce 
premier match, l’étoile est remise 

à tous les joueurs qui ont adopté 
une tout autre attitude en troisième 
période et ont travaillé ensemble 
à faire cette belle remontée. 
Malgré les efforts soutenus lors du 
second match, l’équipe Maisons 
Champoux a encaissé un second 
revers de 6 à 4. L’étoile de ce match 
est décernée aux affiliés Noah 
Brouillard et Rosalie Girard. Ils ont 
assuré à leur position respective. 
Il ne reste que deux matchs à la 
saison régulière pour Maisons 
Champoux et ceux-ci auront lieu 
le samedi 15 mars à l’aréna Frère 
Arthur-Bergeron de Ville-Marie. 

Vous aVez des 
nouVelles sportiVes?
ContaCtez-nous!     reflet@journallereflet.Com
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Sports et Loisirs

Émilie Bisson, entraîneuse-chef de volleyball chez les Gaillards
Dominique Roy | Journaliste de l’Initiative de journalisme local

Les Astrelles-Gaillards du Cégep 
de l’Abitibi-Témiscamingue annon-
çaient, le 11 février dernier, 
la nomination de la Témisca-
mienne Émilie Bisson à titre 
d’entraîneuse-chef des Gail-
lards, en volleyball, pour la saison 
2025 -2026. 

C’est l’entraîneur actuel des 
Gaillards qui lui avait parlé de son 
intention de quitter ses fonctions 
pour la saison prochaine. Émilie 
Bisson lui avait alors mentionné 
son intérêt. Peu de temps 
après, elle rencontrait Sébastien 
Murray, responsable des sports 
au Cégep. «  J’ai accepté l’offre 
tout de suite!  Je suis sortie du 
bureau à Sébastien et j’étais très 
heureuse! J’aime beaucoup 
relever de nouveaux défis et j’ai 
le sentiment que celui-ci va être 
particulièrement le fun à relever. 
Beaucoup d’apprentissages sont 
à venir vu mon jeune âge [28 ans], 
mais je suis convaincue que je 
vais être à ma place et que nous 
allons avoir une belle année.»

Une passion transmise par ses 
parents
Émilie Bisson baigne dans ce 
sport depuis toujours puisque ses 
parents étaient entraîneurs de 

volleyball. Son père a aussi joué au 
niveau universitaire à l’Université 
Laval. «  Je me rappelle que, très 
petite, mon père m’amenait dans 
les gymnases aux quatre coins du 
Québec lors de ses tournois. Donc, 
je dirais que j’ai été attirée par le 
volleyball grâce à mes parents. » 

Comme joueuse, 
elle a fait partie du 
mouvement Tamia 
de Marcel-Raymond 
dès son arrivée en 
première secondaire. 
Son parcours s’est 
poursuivi au niveau 
collégial AAA avec 
les Astrelles du 
Cégep de l’Abitibi-
Témiscamingue, de 
2013 à  2016, et au 
niveau universitaire, 
en division 1, chez les 
Citadins de l’UQAM. 
À l’université, elle y a 
joué de 2016 à 2018 
jusqu’à ce qu’une 
blessure à l’épaule, 
nécessitant une 
chirurgie, mette fin à 
sa carrière de joueuse. 

Cependant, cette 
épreuve ne l’a pas pour autant 
éloignée de sa passion. Elle 
détient le niveau 1 d’entraîneur 
et elle suit actuellement d’autres 
formations pour terminer son 
niveau  2. Depuis trois ans, elle 
entraîne une équipe féminine de 
volleyball à l’École D’Iberville. 

Le choix des Gaillards plutôt 
que celui des Astrelles
Pour elle, le choix était clair. Elle 
voulait privilégier le volleyball 
masculin. «  Étant donné que 
les filles de mon équipe scolaire 
actuelle s’en vont au Cégep l’an 
prochain, et que cela fait déjà 
trois ans que je les entraîne, je 
suis convaincue qu’elles ont 
besoin de voir autre chose. Plus 
tu as différents entraîneurs dans 
ta carrière, plus tu as de chances 
de devenir un meilleur athlète. » 
Aussi, l’été, elle s’implique en 
volleyball masculin et au niveau 
civil, ce qui fait en sorte qu’elle 

connait déjà la plupart des 
joueurs de l’équipe actuelle des 
Gaillards. Elle ne partira pas en 
terrain inconnu. «  J’ai toujours 
eu des amis garçons, donc ç’a 
toujours été plus naturel le 
contact avec les gars qu’avec les 
filles », ajoute-t-elle.

Déjà, elle a hâte de sélectionner 
son équipe pour la mettre à 

sa couleur. «  Mon rôle va être 
d’apporter l’équipe à son plein 
potentiel pour la fin de saison. » 
Et elle sera bien entourée, avec 
«  deux excellents assistants qui 
ont l’expérience du volleyball 
masculin ainsi que mon papa qui 
va venir me donner un coup de 
main.  » Bref, elle croit en ses 
chances de construire une équipe 
compétitive.

Branché sur les sports

La saison des Pirates est terminée
MF – En deuxième ronde des 
séries éliminatoires dans la 
GMHL, les Pirates de Ville-Marie 
y affrontaient les River Dragons 
de Wasaga Beach dans une série 
3 de 5. 

Le premier match se passait sur 
la route, le jeudi 27 février. Le 
match a été très serré alors que 
les Pirates voulaient s’imposer 
dans la rencontre. Au terme des 
trois périodes réglementaires, le 
score était de 3 à 3. Un match 
où les Pirates étaient de niveau 
avec 39 tirs au but et 41 pour les 
River Dragons, qui finiront par 
l’emporter en prolongation.

Les rivalités reprenaient à 
domicile le samedi 1er mars à 
l’aréna Frère Arthur-Bergeron. 
Les partisans étaient présents 
pour encourager l’équipe locale, 
un match avec un rythme intense 
pour les Pirates. L’équipe adverse 
a occupé la zone des Pirates et 
n’avait pas dit leur dernier mot. 

Le gardien local Maxim Audet a 
bloqué 41  tirs dirigés contre lui 
et s’est vu décerner la première 
étoile du match. Le seul marqueur 
des Pirates aura été Dannick 
Latour en début de rencontre. 
Les River Dragons ont marqué à 
deux reprises lors de désavantage 
numérique. 

Les Pirates sont retournés à 
Wasaga Beach pour ce qui 
aura été leur dernier match. La 
troupe ontarienne a compté 
à trois reprises, trois buts en 
avantage numérique. Dannick 
Latour a marqué le seul but de 
l’équipe témiscamienne, en fin 
de deuxième période. Le gardien 
Maxim Audet a reçu la troisième 
étoile du match en bloquant 
38 tirs. 

La saison 2024-2025 des Pirates 
de Ville-Marie se termine alors 
que cette saison a été remplie de 
moments forts pour les partisans 
de l’équipe témiscamienne. 
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Bourses  
d’études 
2025 

RECHERCHE
jeunes motivés

Peu importe vos notes, 
soumettez votre candidature 
entre le 1er et le 31 mars. 

Inscription et règlements 
au desjardins.com/bourses


